
19 mars : Bonne fête à tous les Joseph 

 Une énigme Joseph ! Mais  qui est-il ? 

 Si Dieu est le père de Jésus ? Comment expliquer sa place et son 

rôle dans le mystère de l’Incarnation ? La difficulté n’est pas nouvelle, les 

premières communautés chrétiennes pour convaincre païens et juifs que 

Jésus était bien  par  naissance  le Fils de Dieu, se heurtaient à la présence 

de Joseph à côté de Marie. Les pharisiens dans l’Evangile de Jean ne 

disaient-ils pas : «  N’est-il pas le fils de Joseph le charpentier. Ne 
connaissons-nous son père et sa mère » (Jn 6,42).  

 De Joseph nous ne savons rien sinon qu’il était charpentier. 

L’homme ne parle  jamais dans les Evangiles. Mais c’est  cette discrétion 

qui nourrir notre foi. Les plus bavards ne sont pas forcément les plus 

fiables.  Les plus bavards ne sont pas les plus missionnaires. Sainte 

Thérèse de l’Enfant Jésus carmélite cloitrée dans son couvent, proclamée 

patronne des missionnaires  en est la preuve.  

Joseph, homme, juste et fidèle, fait ce que l’envoyé de Dieu, l’ange Gabriel, 

lui demande de faire.  

Joseph « fils de David », fiancé de Marie est l’indispensable 

chainon qui  inscrit Jésus dans l’histoire humaine, le reliant à la descendance 

de David d’où le Messie devait sortir. 

-  A Jésus, il donnera un nom, un héritage celui de sa tradition juive. 
Jésus est juif, profondément juif, pétri de culture juive au point 
d’étonner les docteurs de la loi dès son adolescence,  accomplissant le 

pèlerinage de Jérusalem pour la fête de Pâque avec ses parents…il y 
retourne pour assurer le mystère de la Rédemption  

-  Joseph donnera à Jésus les gestes humains, lui apprenant son métier, 
assurant ainsi  les moyens de gagner sa vie …  

 
- L’attitude de Joseph témoigne de la droiture d’un chemin de paternité 

qui se construit sous le regard de Dieu.  Avec Joseph, la paternité 
n’est pas qu’une question d’ADN. 

 
Devant son fils qui grandit, Joseph s’efface, nous ne savons que très 

peu de sa vie avec Jésus, nous ne savons rien de sa mort, était-il encore là aux 

jours de la passion et de la résurrection? La tradition veut en faire un vieillard 

dès l’annonce faite à Marie, mais pourquoi n’aurait-il pas été un homme mur 

sans doute, selon la tradition juive de l’époque, mais pas beaucoup plus âgé 

que Marie ?. Comme tout bon père, il laisse grandir et partir son enfant. Il invite 

ainsi Jésus à partir du fils du charpentier pour aller au Fils de Dieu. Il laisse 

Jésus revêtir la dimension de Christ. Joseph a fait plus que d’adopter un 

enfant qui ne venait pas de lui, il a fait bien plus que de lui donner un nom. Il a 

donné un visage à l’Amour et permis à Dieu de se faire visage parmi nous.  

Je  vous salue, Joseph, 
Vous que la grâce divine a comblé. 
Le sauveur a reposé dans vos bras et grandi sous vos yeux. 
Vous êtes béni entre tous les hommes, et Jésus, l’enfant divin  de 

 votre virginale épouse, est béni. 
Saint Joseph, donné pour père au Fils de Dieu, priez pour nous, 

 dans nos soucis de famille, de santé et de travail, jusqu’à nos derniers 
 jours, et daignez nous secourir à l’heure de notre mort. 

 
Xavier  de Barbeyrac – diacre médiation inspiré du  P. Sylvain Gasser   


